(e loup devenu berger

Un Loup, qui commengait davoir petite part
Aux Brebic de con voicinage,

Crut qu'l fallait ¢aider de la peau du Renard,
Et faire un nouveau perconnage.

Il chabille en Berger, endocce un hoqueton,
Fait ¢a houlette d'un baton,

Sance oublier (a cornemuce.

Pour pouscer jucquau bout I ruce,

I/ aurait volontiers écrit cur con chapeau :
Cect moi qui cuic Guillot, Berger de ce troupeau.
Sa perconne étant aingi faite,

Et cec piede de devant pocés cur ca houlette,
Guillot le cycophante approche doucement.
Guillot le vrai Guillot, étendu cur herbette,

Dormait alors profondément.



Son Chien dormait aucsi, comme aucsi ca mugette :
(a plupart dec Brebic dormaient pareillement.
(Hypocrite lec laicca faire,

Et pour pouvoir mener vers con fort lec brebis,

11 voulut ajouter la parole aux habite,

Chose quil croyait nécessaire.

Maic cela gata con affaire,

I/ ne put du Pacteur contrefaire la voix.

(e ton dont il parla fit retentir les boig,

Et découvrit tout le mystére.

Chacun ce réveille & ce con,

Lec brebic, le Chien, le Gargon.

Le pauvreloup, dang cet ecclandre,

Empéché par con hoqueton,

Ne put wi Fuir wi ce défendre.

Toujours par quelque endroit fourbes ce laiscent prendre.

Quiconque ect Loup agicse en Loup ;



Cect le plus certain de beaucoup.
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